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PfOlITAILLE (au c*lîef cuisinier Caiplen.). Les*invit. tiÔný sont faites. - Dépêchons-nous.; Voyonîs, chief, qu vis.ettre-sur le :-.cnu

CIIAPLEAU,-Damc, ma cuisine n'est pas> riche. Le mienu. seia po varié. Voyons, j'ai seulement -cinq 'veaux îivec lesquéls je.pusfar
quelque chose.

'.:,erivez: -POTÂG.-Consonimé dé veau à. la Pistillo*iekzi* 1Iont*S.D'oe UrE.-Gi*en.adifis. dé. tenu à la Labrancche.- flzLnvk.-Yau bri-ib
à la riortin. ENTRFEE.-VCàlU SaucC piquante. Corvello de Veau ati bourre noir. Riz de veau santé à la Raclicot. Pieds. de. veau faisindés à la
Thibault. Côtelettes dle veau au jius. Tripcs do veai à la bolirgeoise.Faied.augilé aCaua.Co&e.cafù' àLc.
trine de veau soufflée à la Flynn. Pi EcEs FROIDES. -Gigot de veau. Têtes dè' ýcau déco'réeà â'la Chapléa i. Longà dc ý,au,ùircie àtla B uchard,

ýSauce ai; wbVisky.; DE:ssEv.-Gcléè de pieds de veau, Sorbét t:rlutu'à l'oranger..

~ 4Le Coeur avait cesse dé battre' Il feu m* à 'clé>là *por te de tap- A St. Vineeîit de PauL.
l~ n'y 'a pas à tortillerse dit-il, pate t et nleva lo )O'rtcfenhlle fl.-ouvrib et )reeil et une

________________môn ami a cau.:Dire eù'* ne du comnteiui jeta, ur la table. liasse de -billeti do aý« to«mba

SaisAa pas ,ôn*noma* 1 Tien*s,. il me .Il s assît devaunt la ta'ble; prît.le sur la table. 'Lo comte portait sur
CLEPHA RECONRE UO~M~~e e ieo t pîteeu it fit pCtort il. baunde Iiitrois èeîut cinqttante piastirs.

0v Lolx: EnCNa Lý1M1 od 'c'tteolýiiiit doivent. se dei jiîm i-i'tte quI le fox niit.on se .Oléoplbas eut des"éblouissements.
&F'CIIPEAU DE OATRGI. trouver dans soný l)ortofeUillo.A .disaûnt, Dois-je t'y; 'ddos-je t'y -pis Sori oei _brillait du: feu dela con-
lPli é bs'a ùenouilla4rèsdu céa- l'e#qin6t du ooner il faudra; bien -le garder avec tout. ce qu'il y, aic d- voitise. h

d~reducotede Ilouetoubeé p)o. qub je d.iqe 1 e nomW ýde la persoiu n s Rfeinaiteli vaut mnieu -. ,Il Y -eut dans sa ?,onisoxen.e 'une
sa a ai cileus~ soé,saveteaýec quiJ j'ta'is. Allonsà* il n 'y a pa etmoi' d-'&orehoînÉteiet-, e pas lntte, de Éeù :de Arde' entra. là%

l'ap»puya sur le cSur~. 'te it'em)s à:l;exdrè courir le i usuedeffe tr4pe' vérttd etU;latxalboùntcte.


